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1 Le  quartier  de  Saint-Thomas,  limitrophe  de  la  commune  de  Pissotte  au  nord  de
Fontenay-le-Comte, est situé sur le rebord oriental d’un plateau qui domine la vallée de
la Vendée. La présence de vestiges archéologiques y a été signalée dès le milieu du
XIXe s. par B. Fillon (1846). Outre des tuiles et céramiques romaines celui-ci mentionne
deux  trésors ;  l’un  comportant  plusieurs  centaines  de  statères  en  électrum  et  une
trentaine  d’anneaux  d’or  découverts  en 1807  au  lieu-dit  « les  Cabourdes »,  l’autre
consistant en un dépôt de monnaies d’or du Haut-Empire. Une partie du quartier est
actuellement soumise à l’application du décret 86.192, relatif à la prise en compte du
patrimoine archéologique dans certaines procédures d’urbanisme.
2 Le propriétaire de la parcelle cadastrée sous le no 6,  section AM du cadastre de 1984
ayant signalé son intention de la mettre en vente, il a été procédé à sa demande, à un
diagnostic archéologique.
3 Seul l’un des six sondages effectués s’est avéré positif en permettant de localiser un
alignement de trois fosses. Leur comblement présente des similitudes au regard de la
présence  de  cendres  et  de  fragments  cuits  de  torchis,  portant  les  traces  d’un
clayonnage.  Quelques  tessons  de  céramique  grossière  ont  été  recueillis  dans  la
première fosse, des fragments d’une amphore à anses larges de section ellipsoïde dans
la seconde. Le remplissage de la dernière fosse a, outre des débris de torchis brûlés et
de l’argile cendreuse, livré des fragments d’une poterie non tournée à col droit et lèvre
éversée,  cuite  en mode réducteur.  La pâte de ce récipient,  orné de dépressions sur
l’épaule, comporte un dégraissant sableux.
4 S’il ne s’agit manifestement pas là de l’épicentre du site, la présence de ces structures
confirme une occupation du secteur de Saint-Thomas avant la conquête romaine. En
revanche, la quasi absence de mobilier archéologique contrarie une datation précise.
Seuls  les  débris  d’amphore  et  de  céramique  permettent  d’avancer  une  hypothèse
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